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Le réseau dont l’activité se limi-
tait à faire écouler des médica-
ments très dangereux en sus des
psychotropes détournés de leur
usage réel qui, indubitablement,
destinés aux malades épileptiques
pour être utilisés comme drogue.

En effet, dans l’après-midi de
mercredi dernier, plus exactement
aux environs de 13 heures
10 minutes, agissant sur la base
de renseignement, les éléments
de la BMPJ (Brigade mobile de la
police judiciaire) de Souk Ahras
ont réussi, suite à des investiga-

tions poussées et de fil en aiguille,
à arrêter un individu au niveau de
la cité des 572 logements Cnep, à

bord d’une Mercedes grise, imma-
triculée à Constantine. 

Passant à la fouille du véhicu-
le, ils trouvèrent une grande quan-
tité de psychotropes, dissimulés
dans la malle arrière qui avoisine
les 1 000 boîtes de différents
types de psychotropes, ce qui
avoisine les 24 000 comprimés.
Selon nos sources, le mis en

cause est auditionné par les
enquêteurs de la police judiciaire
dont l’objectif final est d’identifier
ses comparses et remonter le
réseau. 

Selon des indiscrétions, l’indivi-
du arrêté sera présenté devant le
tribunal de Souk Ahras, dimanche
prochain.

Barour Yacine

Le trafic des psychotropes est en passe de prendre des
proportions démesurées ces dernières semaines. Au
demeurant, ça n’a pas pour autant autorisé les services de
sécurité à dormir sur leurs lauriers, leur activité d’investiga-
tion n’a point connu de répit, en témoignent les saisies et le
démantèlement de plusieurs réseaux à l’échelle nationale.

SOUK-AHRAS

Saisie de 1 000 boîtes de psychotropes par la BMPJ

Auteurs présumés du meurtre
d’un homme de 29 ans, cinq
frères résidant dans la commune
de Aïn Makhlouf ont été, ce
week-end, interpellés par les élé-
ments de la police judiciaire et
présentés devant le magistrat
instructeur près le tribunal de
Oued-Zénati, à une quarantaine
de kilomètres de Guelma. Ce

dernier a ordonné leur mise sous
mandat de dépôt pour homicide
volontaire avec préméditation,
apprend-on auprès de la cellule
de communication de la Sûreté
de wilaya. Pour rappel, le crime a
eu lieu dans la nuit du 30 mars, à
la cité Méciad-Mohamed-
Tahar, dans la localité d’Aïn
Makhlouf, après une dispute qui

a dégénéré entre les cinq préve-
nus et la victime. Cette dernière,
frappée de plusieurs coups de
couteau à la nuque, à l'abdomen
et au bassin, a été transportée à
l'hôpital d’Oued-Zénati, où elle a

succombé à ses blessures. Notre
source révèle, par ailleurs, que
l’arme blanche ayant servi dans
ce crime a été retrouvée par la
police.

N. Guergour

GUELMA

Les auteurs présumés du meurtre de Aïn Makhlouf 
sous les verrous

Faits divers
MASCARA :
UN VÉHICULE
DE TRANSPORT
DU PERSONNEL
SE RENVERSE

1 mort et
12 blessés
Ce jeudi, vers 9h30, a eu

lieu un accident de la circula-
tion sur la RN43, à proximité
du douar Ouled Cheikh, com-
mune de Maoussa. 

C’est un camion de trans-
port du personnel qui s’est
renversé sur la chaussée glis-
sante. Le bilan est d’un mort et
12 blessés dont deux dans un
état grave, qui ont été évacués
vers le CHU d’Oran alors que
les autres ont été acheminés
vers l’hôpital de Mascara.

La plupart des victimes, qui
se rendaient sur un chantier,
sont originaires de Bouira.

M. Meddeber

Dans la matinée de mardi dernier, un expert-
géomètre répondant aux initiales S. M., âgé de 58
ans, réputé dans la région de Sidi Bel-Abbès, a été
victime d’une agression avec une hache par un
individu d’un certain âge.

Selon nos sources, la victime avait comme d'ha-
bitude rejoint son bureau dans la matinée lorsque
cette personne s’est présentée, dans des circons-
tances que l’enquête de la police élucidera, elle lui
a asséné des coups violents à la tête.

Nos sources, qui écartent catégoriquement une
affaire de vol, évoquent un probable différend
autour d’une histoire d'expertise confiée à cet
expert-géomètre. 

La victime a été évacuée vers les UMC du CHU
de Sidi Bel-Abbès dans un état très grave. Elle a
aussitôt été admise au bloc opératoire. Quant à
l’agresseur présumé, il a été identifié et arrêté par
la police.

A. M.

SIDI-BEL-ABBÈS

Un expert-géomètre retrouvé la tête fracassée
avec une hache dans son bureau

Les éléments de la Marine nationale ont
réussi, dans la journée de jeudi, à sauver
deux ressortissants espagnols d'une mort
certaine, après la panne de leur bateau de
plaisance, à environ 35 milles marins au
nord-ouest de la ville côtière de Béni-saf. 

Selon des informations, cette opération
de sauvetage s'est déroulée après que le

Centre national des opérations de
recherches et de sauvetage eut reçu du
Centre espagnol de coordination et la
recherche maritime, basé à Madrid, jeudi
aux environs de 5h20 du matin, des infor-
mations faisant état de la panne d'une
embarcation de plaisance longue de
12 mètres à bord de laquelle se trouvaient

deux Espagnols. Les éléments de la
Marine nationale ont entamé immédiate-
ment les recherches, utilisant un hélico-
ptère de la Marine nationale de recherche
et de sauvetage, le navire 901 Mourad
Rais, l'embarcation de recherche et de
sauvetage 223 et l'embarcation des
gardes-côtes 373 des frontières marines

ouest. Les deux ressortissants espagnols
ont été sauvés et conduits à l'hôpital
d'Oran pour un examen médical puis
emmenés à l'aéroport d'Es-Senia (Oran),
d’où ils ont regagné leur pays. Leur
embarcation a été emmenée au port
d'Oran.

S. B. 

AÏN-TÉMOUCHENT

Deux ressortissants espagnols sauvés au large de Béni-Saf

LE CUIVRE AU
PRIX DE L’OR

Un bijoutier
arrêté à

Mostaganem
La Brigade économique et

financière (BEF) mène ces der-
niers jours une campagne sans
relâche contre la contrefaçon.
Et cela porte ses fruits : les poli-
ciers ont fait une descente dans
un atelier de confection de
bijoux en or, dont le propriétaire
est très connu sur le marché de
la joaillerie à Aïn Nouissy, à
quelque 16 km du chef-lieu de
wilaya. 

Une centaine de bagues,
nouvellement confectionnées, a
été saisie et expertisée. 

Les résultats révèlent qu’il
ne s’agit pas d’or mais d’une
matière en cuivre recouvert par
électrolyse d’une fine couche
dorée qui contiendrait une infi-
me quantité d’or, qui, si elle est
grattée, laisse découvrir l’ar-
naque. L’indélicat bijoutier a été
déféré devant la justice puis
écroué.

A. Bensadok
BLIDA

Deux suicides à Béni Tamou 
et Boufarik

Un jeune homme de 26 ans s’est suicidé mercredi matin à Béni
Tamou, à 10 kilomètres au nord de Blida. La victime a mis fin à ses
jours en se pendant à un arbre. 

Selon des voisins, il était sans travail et n’a pu supporter le dénue-
ment et les difficiles conditions de sa vie. Par ailleurs, il y a une
semaine à Boufarik, un père de famille âgé de 35 ans s’est donné la
mort, laissant trois enfants. 

Toujours dans le registre des suicides, une jeune fille qui s’était
jetée mardi dernier du troisième étage d’un immeuble à Blida a
échappé de justesse à la mort. Elle se trouve actuellement à l’hôpital
Frantz-Fanon de la même ville. Le phénomène du suicide ne cesse
d’inquiéter la population de Blida puisque en six mois, pas moins de
six personnes se sont donné la mort. M. B.

Un lycéen âgé de 16 ans,
répondant aux initiales de R. W,
s’est immolé par le feu, jeudi, vers
10h30 du matin, en pleine classe,
au nouveau lycée du quartier
Sonatiba dans la partie sud de la
ville, provoquant une grande
panique parmi ses camarades. La
terrible nouvelle s’est très vite
répandue dans l’établissement et a
suscité un climat de psychose
sans précèdent.

Sous réserve de l’enquête
ouverte conjointement par la
Direction de l’éducation et les ser-
vices de sécurité, le jeune adoles-
cent aurait agi de la sorte suite à
des démêlés avec ses ensei-
gnants qui lui reprochaient un
comportement peu correct.
D’autres mobiles liés à des pro-
blèmes de famille ont été égale-
ment évoqués, selon certains
échos.

D’après des témoins, le jeune
lycéen était en cours lorsqu’il s’est

saisi d’une bouteille d’un liquide
inflammable qu’il dissimulait dans
son cartable pour s’asperger le
corps avant d’y mettre le feu, sous
les yeux médusés de ses copains.

Aussitôt alertés, les agents de
l’établissement ont immédiatement
réagi pour secourir le jeune, trans-
formé en torche humaine, à l’aide
d’extincteurs.

Evacué en urgence aux UMC
de l’hôpital Youssef-Damardji, le
jeune, brûlé au 3e degré, a été
transféré vers Alger, pour y subir
des soins  intensifs.

A noter qu’une équipe de psy-
chologues a été mobilisée pour
accueillir les élèves choqués qui
ont assisté à l’horrible scène.

Mourad B.

TIARET

Un jeune lycéen s’immole par le feu 
en pleine classe

MILA

Le magasin central de la wilaya ravagé 
par un incendie

Dans la nuit de mercredi à jeudi, un important incendie s’est déclaré au magasin central de la wilaya, situé
au sous-sol du bloc central, où se trouve le secrétariat général (SG) de la wilaya, la DAL et la Drag.
Heureusement que le sinistre a été circonscrit, sinon les dégâts auraient été plus dramatiques. Les dommages
occasionnés sont importants, selon des témoins oculaires, qui estiment que les stocks en mobiliers et fournitures
de bureaux, papeterie, matériel et consommables informatiques, imprimés et autres archives ont été calcinés. 

Selon les premiers éléments d’information, à l’origine de l’incendie, un court-circuit qui s’est produit dans
l’installation électrique, en attendant de déterminer les causes exactes de ce grave incident.

A. M’haïmoud  


